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“LE MADAWASKA”
Journal Hebdomadaire >: EDMUNDSTON, N. B.

éviter d’avoir la surface du sol hu­
mide, si l’on ne peut bien aérer les 
couches. Nous avons constaté que 
le meilleur moment pour transplan­
ter est celui où ils sont tout petite 
et avant que les premières feuilles 
de tige n’apparaissent. Ils ne doi­
vent pas manquer de place, ce qui 
aurait de mauvaises conséquences. 
L’espacement est à peu près le mê­
me pour la plantation du chou-fleur 
hâtif, soit 30 x 18 pouces. On aug­
mentera cet espacement quand il y 
aura à craindre un manque d'humi­
dité, de façon à pouvoir inner plus 
longtemps.

On voit souvent de petites pom­
mes de chou-fleur sur des plantes 
rabougries. Ceci provient de deux 
causes principales : d’abord les dé­
gâts causés par la larve des racines 
qui ne tuent pas toujours la plante 
mais qui l’affaiblissent à un tel 
point qu’elle n’a qu’une pousse lan­
guissante et ne forme qu’une peti­
te pomme ; deuxièmement, le ra­
bougrissement de la plante qui se 
produit lorsque celle-ci est repiquée 
trop grosse. Les plantes de chou- 
fleur doivent être repiquées lors­
qu’elles sont juste assez grosses 
pour se manier facilement Plus el­
les sont grosses lorsqu’elles sont 
plantées, plus il est à craindre qu’el­
les qu’elles ne se rabourgissent et 
qu’elles ne forment de petites pom­
mes. Si ,1a mauvaise température a 
retardé le repiquage et que les plan­
tes soient devenues un peu grosses, 
alors il faut s’efforcer de toutes les 
façons possibles de les faire pousser 
aussi vite que possible et de main­
tenir la pousse. Si la température 
est chaude et sèche, il faut les ar­
roser et, dans tous les cas, te sol de 
surface doit être souvent ameubli 
par la gratte ou au culivateur. Si 
l’on croit qu’il n’existe pas assez 
d’azote dans le sol pour stimuler la 
pousse vigoureuse des plantes, il 
est bon d'appliquer du nitrate de 
soude à la volée à raison de 100 à 
150 livres à l’âcre avant de repi­
quer les plantes.

Variétés.—Les variétés cultivées 
dans la plus grande partie du Cana­
da sont les variétés hâtives. Les va­
riétés tardives conviennent dans 
les régions où l’automne est long] 
sans forte gelée. On emploie les va­
riétés hâtives pour toutes les plan­
tations, hâtives ou tardives. Bien! 
que vendues sous différents noms 
elles se ressemblent toutes. Le choui 
nain hâtif d’Erfurt est l’espècj la 
mieux connue Le hâtif Boule dé 
Neige s’en rapproche beaucoup. On 
ne doit rechercher comme nous - 
l’avons dit, que les meilleures va­
riétés sans tenir compte de la diffé­
rence de prix. Le gros chou d’Al­
gers (Large Algers) et le Walche- 
ren sont deux des meilleures varié­
tés tardives.

Pour protéger la tête contre le 
soleil et lui conserver sa blancheur, 
on ramène par-dessus, dès qu’elles 
commencent â se montrer, les feuil­
les qu’on lie ensemble. On aura 
soin de détruire préalablement les 
vers du chou, s’il y en a, avec de la 
poudre de pyrèthre. La tête et les 
feuilles doivent être sèches au mo­
ment où l’on fait cette opération.

Souvent la rigueur de la saison 
force le planteur à arracher ses 
choux lorsqu’ils sont encore petits 
et, par suite, invendables Dans ce 
cas il est recommandé de tes arra­
cher autant que possible avec tou­
tes leurs racines, pour les planter 
dans un caveau ; on enlèvera alors 
lee feuilles extérieures pour empê­
cher la plante de se flétrir. Ces tê­
tes auront une grande valeur une 
fois la récolte extérieure épuisée

Nous avons, pour divers motifs 
employé â la ferme expérimentale 
centrale, un endos de coton â fro­
mage poor cultiver les choux-fleurs 
hâtifs. Lee plants se sont ainsi trou­
vés â l’abri des mouches on des 
vers de la racine et â une tempéra­
ture plus humide que celle de l’ex­
térieur qui a favorisé le dévetoppe- 

t des têtes Les personnes qui 
cultivent le chou-fleur pour leur 
propre usage peuvent te faire très 
avantageusement an couche froide 
avec couvert de coton à fromage.

W. T. Macoun, 
Horticulteur du Dominion. 

-Le Bulletin des Aeritedlteurs.
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ГАНГУ D’ABONNEMENTS • • Payable strictement d’avancé

BTRANGHR(CANADAi.
fr.jo$1.00 Un in, 

JOC Six mois,
On en, 
Six mois, 0.75

TACT DBS ANNONCES

Annonces, (A vendre on і louer, n7dlp«ra-t ^

Avis de naissance», mariages et décès........................................................ ...*5 et»
Ces dernSWpnbliée gratuitement pour lea abonné» ^
Petites annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion... .15 et»
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Confort avec Economie
La Nouvelle Auto Canadienne

Tarif spécial pour annonces à long terme.

■

A VENDRESÛTES LOCALES Une maison sur ls 42e avenue, 
20 x 22, avec lot 50 x too, très bon 
poste, et â très bonnes conditions. 

S’adresser à

Dana chaque détail de son équipe-’ * 
ment depuis la Démarreur et ГЕеШ- 
rage Electrique jusqu'au Compteur. 
l’Overland est de haute qualité et 
complète.

La grande manufactura canadlae 
ne et te service d'organisation qd 
supportent l’Overland sont he grue 
facteurs de succès de cette neuville 
auto pour un Canada nouveau.

z^iETTE Overland est construite 
I dans ses moindres détails pour 

aasurer du confort dans la di­
rection, une pesanteur peu forte et de 
l’économie.

Les Ressorte Triplex combinent 
d’une manière remarquable, les éco­
nomies de la pesanteur légère avec k 
luxe de la conduite autrefois possi­
bles seulement dans une auto pe­
sante et A long empattement

-*
M. L, P. Fournier, tailleur, est 

allé pat affaire à Québec cette se­
maine.

GILBERT ALBERT • 
rue du pouvoir, Edmundstqp,

29-5 f. p. N. B.
M. A..Chassé delà maison Dau- 

teuil Lumber Co. de Québec était 
en ville lundi dernier.

J’ai trois bons chevaux pesant 
de 1350 à 1450, â vendre à bonnes 
conditions. S’adresser â

EDMOND COLLIN,
29-4 f. p. Baker Brook, N. B.L’inspecteur Daigle fait son bon 

travail. La semaine dernière il fai­
sait une grosse saisie au Lac Baker 
et lundi de cette semaine il en-fai^ 
sait une presqu ’aussi considérable 
à Caron Brook. і

t
Une terre de 300 âcres située à 

Wallagrass, Me., Co. Aroostook, 
voisin de l’église catholique et du 
couvent et près de la station, prix 
$10,500.

La personne achetant immédia­
tement bénéficiera d’une paire de 
chevaux, et accessoir pour culture, 
la récolte de foin, patates, avoine, 
etc. S’adresser à

M. et Mde Ernest D’Amours font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’une belle et grosse fille 
née le 24 juillet. &mA. P. L’ABBÉ, 

St-Léonard, N. B. I28-1 m. p. •*- •
M. Alphonse Michand de Val- 

Brillant P. Q., émit en visite chez 
son frère M. Ovide Michaud la se­
maine dernière.

La^eulture du 
& Ü eljoux-fleur 9

Baj3Q."UL33.<5LiStOBL, ЗКГ. B.
Bureau principal et oaten WîBya-OveriandLimited, Toronto, Canada-

La culture du chou-fleur est 
beaucoup plus difficile que celte 
du chou. Elle exige des soins 
constants, à partir des semailles 
jusqu’à la vente du produit. Dans 
la couche de semis, te chou-fleur 
est sujet à se dessécher. En plein 
champ, il ne supporte pas des froids 
aussi rigoureux que k chou, aussi 
est-il nécessaire de bien l'endurcir 
et de 1e recouvrir si on le transplan 
te de bonne heure En plein champ, 
le ver de la racine a une prédilec­
tion spéciale pour le chou-fleur, à 
tel point que souvent une planta­
tion de chou-fleur sera complète­
ment détruite à côté d'une planta 
tion de chou hâtif restée intacte. 
Le chou-fleur supporte mal la cha­
leur et la sécheresse, qui l’empê­
chent de pommer ou ne lui laissent 
qn ’une tête petite et dure C’est 
dans les régions les plus fraîches et 
les plus humides du Canada que 1e 
chou-fleur réussit le mieux. Le choix 
de la semence est peut-être plus 
important encore pour la culture 
des choux-fleurs que pour celle des 
choux ; certaines espèces ne donnent 
en effet qn’nne très faible propor­
tion s’élève au contraire considéra­
blement avec d'autres. Le meilleur 
пк/уеп. à cet égard, est de conti­
nuer à employer la semence dont 
on a été satisfait une année précé­
dente, à condition qu’elle germe 
bien ; on évite ainsi quelquefois de 
grosses pertes. En certains endroits 
il n’est pas avantageux de planter 
les chonx-flours de bonne heure car 
ils prennent alors pendant les jours 
les plus chauds et les plus secs de 
l’été et sont plus exposés au ver 
des racines, dangereux à cette sai­
son.

C’est dimanche prochain que 
commenceront les représentations 
du Chautauqua. Comme on le sait, 
ces représentations sont très mora­
les et de haute qualité. Encoura­
geons ceux qui activent chez nous 
ces amusements de bon goût à des 
prix bien raisonnables.
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CHANDLER SIX
I M. Ludger Emond, de Courches- 

ne, P. Q., est en ville aujourd'hui.

Famous For Its Marvelous MotorLa Parade 
Chautau­

qua des En 
rants et 

Festival

-Щ ..
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:
: Un Evènement1

Why the Chandler Holds 
Its Leadership

Certainement, nous allons tons 
aller â la parade Chautauqua des 
Enfants et au featical des jeux, sa­
medi soir, le 31 juillet. Tous les en­
fants de 6 et 14 ans devront se ras­
sembler aux terrains de l’école pour 
se former en rangs pour la parade. 
Si possible, venez habillée en cos­
tume de quelque sorte et apportez 
des tambours ou d’autres instru­
ments de musique.

Après la parade, une fête de jeux 
et une chasse aux billets aura lieu. 
Quatre billets seront tirés et 4 en­
fants - 4 chanceux las trouveront. 
C’est-à-dire que les quatre enfants 
chanceux pourront assister à toutes 
les représentations pour 10 cts, la 
taxe de guerre au lieu de payer 
$1.10,1e prix d’un billet desaiiou.

La parade et le festival de jeux, 
samedi soit, est gratis pour tout te 
monde. Pour tes autres parties du 
programme, on devra acheter un 
billet.

There te but one Chandler car, one Chandler chassis. To that 
chassis, for «even years, have been devoted the ambitions and 
the engineering ability and the sincere purposes of Its builders.

Featuring this sturdy chassis is the famous Chandler motor, brought 
to a plane approximating perfection through these yeera at raffinement 
end development.

Nearly eighty thousand Chandler owners know die еадеИепсе of tUe 
motor. They know ita power, and the flexibility of Its power. They know 
Its endurance. They know its economy. They know It affords aO 
speed that any responsible driver would ever wish 
know that on mountain roads it leads the way up.

On this one chassie are
bod^ buUt by America’s beet bedy-hoOdere and

You Will Be Delighted With в
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; usLee détails de préparation du 
sol, époque des’semailles, repiqua­
ges et binages sont à peu près lee 
mêmes pour 1e chou-fleur que pour 
le chou ; mais ici la question de la 
conservation de l’humidité • encore 
plue d’importance. Lee semis du 
chou-fleur et du chou hâtif se font 
à peu près en même temps ; il en 
est de même pont ceux du chou- 
fleur et du chou d’arrière-été ou 
d'automne.

Le chou-fleur en couche chaude 
exige plus de soins que le chou hâ­
tif, car les jeunes plante sont plus 
sujets à pourrir dit pied comme 
nous l’avons déjà 
ches chaudes dot 
unes bien aérées. On doit arroser 
les plante aqsei peu que possibket

or dare to nee. I ■
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33. М. ЬСДЕИІТ, -A^eaatUne dame demandait à l’abbé 
Freppel, devenu pins tard évêque 

■ d’Angers :m ш * 1 і
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tear l’abbé, la coquette- 
s mortel î 
; sans cela, il y 

J'a longtemps que vous seriez morte.

dit Aussi les cou- 
vent-ellee être te- CHANDLER MOTOR CAR COMPANY, CLEVELAND, ОШОrie est-elle an 

—Non, Ma 1
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